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Enquête réalisée en ligne du 02 avril 2013 au soir au 03 avril 2013 au matin (avant l’intervention de François Hollande).  

Echantillon de 1182 individus représentatifs de la population française âgée de 18 ans et plus, à partir de l’access panel 

Harris Interactive. Méthode des quotas et redressement appliquée aux variables suivantes : sexe, âge, catégorie 

socioprofessionnelle et région de l’interviewé(e). 

 

*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-* 

 

A la demande de LCP, Harris Interactive a réalisé une enquête afin de connaitre la réaction des Français à 

« l’affaire Cahuzac ». Il s’agissait, après que l’ancien ministre a reconnu, sur son blog, détenir un compte à 

l’étranger, de mettre au jour le degré de gravité attribué par les Français à cette affaire, le jugement qu’ils 

portent sur la gestion par l’exécutif ainsi que l’impact projeté sur l’image des différents responsables politiques. 

 

Que retenir de cette enquête ? 

 

 La très grande majorité des Français juge que « l’affaire Jérôme Cahuzac », qui a avoué ce mardi détenir un 

compte à l’étranger, est une affaire grave, dont même plus d’un sur deux une affaire très grave (86%, dont 

53% « très grave »). Ce jugement est partagé aussi bien à Gauche qu’à Droite de l’échiquier politique. Invités 

à s’exprimer spontanément sur cette affaire, nombre de Français mobilisent d’ailleurs les termes 

« mensonge », « trahison », « honte », « tromperie », voire « dégoût ». L’usage de ce vocabulaire illustre 

bien la lecture très négative et émotionnelle que l’ensemble de la population fait de cette affaire. Observons 

que les critiques se focalisent essentiellement sur le déni plus que sur le fond de l’affaire. Relevons 

également que l’exécutif (François Hollande ou  Jean-Marc Ayrault) n’est, spontanément, que très peu 

mentionné. 

 

 Près de six Français sur dix estiment que François Hollande et Jean-Marc Ayrault n’ont pas su bien gérer 

cette affaire, les jugements différant davantage sur cette question en fonction de la sympathie partisane des 

répondants. Les sympathisants de Gauche estiment en effet majoritairement (66%) que l’exécutif a bien géré 
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l’affaire Jérôme Cahuzac, tandis que les sympathisants de Droite et d’Extrême-Droite apparaissent beaucoup 

plus critiques (respectivement 85% et 88% estimant que cette affaire a été mal gérée jusqu’ici par le 

Président et le Premier ministre).  

 

 Enfin, les trois-quarts des Français indiquent que selon eux, « « l’affaire Jérôme Cahuzac » n’est pas qu’une 

affaire personnelle et [que cela] a un impact négatif dans la confiance qu’[ils ont] envers les responsables 

politiques ». Cet impact est mis en avant par tous les Français, mais de manière plus marquée par les 

sympathisants de Droite (88%) et d’Extrême-Droite (91%) que par les sympathisants de Gauche (59%).  

 

 

Dans le détail :  

 

Une affaire Cahuzac jugée grave par une très grande majorité de Français  

 

Suite aux aveux de l’ancien Ministre du Budget ayant confirmé l’existence d’un compte à l’étranger, 86% des 

personnes interrogées déclarent juger grave l’affaire « Jérôme Cahuzac », plus d’une sur deux estimant même 

qu’il s’agit là d’une affaire très grave (53%). Ce sentiment est partagé par tous les Français, qu’ils se situent à 

Gauche (90%), à Droite (92%) ou à l’Extrême-

Droite (88%) de l’échiquier politique, même si 

l’intensité du jugement porté est plus forte 

parmi l’opposition que parmi les personnes se 

déclarant proches de la majorité 

(respectivement 45%, 71% et 75% de « très 

grave »). Dans le détail, notons également que 

les hommes ont davantage tendance que les 

femmes à souligner la gravité de cette affaire 

(89% contre 83%), tout comme les personnes âgées par rapport aux plus jeunes (92% des personnes de 65 ans 

et plus contre 74% des 18-24 ans).  
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Invités à s’exprimer spontanément sur l’affaire, les Français utilisent d’ailleurs un vocable fort, traduisant leur 

profond ressentiment à l’issue de cet aveu : 

« mensonge », « trahison », « tromperie », 

« fraude », « affaire », « scandale »… Ils 

qualifient d’ailleurs le comportement de 

Jérôme Cahuzac de « honteux », 

« malhonnête », voire « lamentable ». On 

constate donc que les Français reprennent 

pour partie « à leur compte » les mots employés par l’exécutif pour parler de cette affaire, que ce soit ceux 

employés dans le communiqué de presse publié hier par l’Elysée ou ceux utilisés hier soir par Jean-Marc Ayrault 

lors de son intervention au journal télévisé, et qu’ils y accolent des mots comme « (tous) pourris », signifiant une 

lecture plus « profane » de l’événement. L’exécutif (François Hollande ou  Jean-Marc Ayrault) n’est, 

spontanément, que peu mentionné. 

 

Une gestion de l’exécutif critiquée, particulièrement au sein de l’opposition  

 

Interrogés ensuite sur leur perception de la gestion de l’affaire par l’exécutif, 59% des Français estiment que 

François Hollande et Jean-Marc Ayrault ont mal géré (27% plutôt mal et 32% très mal) l’affaire Jérôme 

Cahuzac. Si toutes les catégories de population se retrouvaient pour dénoncer la gravité de l’affaire, elles ne se 

montrent pas toutes aussi sévères à l’égard du duo de l’exécutif. En effet, deux-tiers des sympathisants de 

Gauche considèrent que l’exécutif a plutôt bien géré cette affaire (66%, dont 22% très bien), tandis que plus de 

huit sympathisants de Droite sur dix portent le 

jugement contraire (85%, dont 56% très mal). 

Les plus critiques sont les sympathisants du 

Front National qui considèrent à hauteur de 

88% que l’exécutif n’a pas su bien gérer cette 

affaire touchant le Ministre du Budget (et 

même 75% très mal). Notons que sur ce point, 

les sympathisants des alliés du Parti Socialiste 

se montrent plutôt solidaires avec François 

Hollande et Jean-Marc Ayrault, puisque 69% des sympathisants d’Europe Ecologie / Les Verts estiment qu’ils ont 

bien géré la crise, tout comme 57% des sympathisants du Front de Gauche. On constate que les hommes (63%) 
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et les personnes âgées (67%) figurent également parmi ceux les plus nombreux à critiquer la gestion de l’affaire 

par l’exécutif. A travers la question ouverte, on constate d’ailleurs qu’un certain nombre de répondants 

s’interrogent sur la connaissance préalable des faits par François Hollande et Jean-Marc Ayrault.  

 

 

Un impact négatif sur la confiance dans les responsables politiques  

 

Déjà entamée, la confiance dans les responsables politiques semble de nouveau affectée par cette nouvelle 

affaire. En effet, 75% des Français estiment 

qu’elle n’est pas une simple affaire personnelle 

et qu’elle influe négativement sur leur confiance 

envers les responsables politiques, quand seuls 

22% y voient un cas isolé n’ayant pas d’impact sur 

la confiance qu’ils prêtent aux dirigeants 

politiques. Les plus susceptibles de circonscrire 

cette affaire à Jérôme Cahuzac sont les jeunes de 

18 à 24 ans (37%), les Franciliens (28%) et les 

sympathisants du Parti Socialiste (44%) ou d’Europe Ecologie / Les Verts (52%), tandis que les plus nombreux à 

déclarer voir leur confiance dans les responsables politiques ébranlée sont les personnes âgées de 65 ans et plus 

(80%), les membres des catégories populaires et les moins diplômés (79%) ainsi que les sympathisants de Droite 

(88%) et du Front National (91%). Assez logiquement, plus on a tendance à juger cette affaire grave et à 

considérer qu’elle a été mal gérée par l’exécutif, plus on estime qu’elle a des retombées négatives sur la 

confiance que l’on peut investir dans les responsables politiques.  

 

Notons que dans leurs propos spontanés, les Français ont d’ailleurs tendance à évoquer les conséquences de 

l’affaire pour l’ensemble du monde politique, renvoyant « dos-à-dos » la Gauche et la Droite, et se remémorant 

parfois l’ensemble des affaires ayant secoué le monde politique (de l’affaire Woerth à l’affaire DSK, en passant 

par la mise en examen de Nicolas Sarkozy), qualifiant alors les responsables politiques de « tous pourris ».  

 

*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-*-* 
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Merci de noter que toute diffusion de ces résultats doit être accompagnée d'éléments techniques tels 

que : la méthode d'enquête, les dates de réalisation, le nom de l'institut – Harris Interactive-, la taille 

de l'échantillon. 
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